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Prologue
Sa place de deuxième ex aequo sur la liste des plus grandes fortunes mondiales pouvait faire des envieux, mais l’expérience avait appris à Leonidas Stathakis que l’argent ne suffisait pas à faire le bonheur. Avoir des milliards sur son compte en banque ne compensait pas le manque qui vous torturait après avoir enterré les êtres à qui vous teniez le plus au monde. Être riche n’effaçait ni la souffrance ni le sentiment de culpabilité.
C’était sa quatrième nuit de la Saint-Sylvestre sans sa famille. La quatrième année qui s’achevait avec pour toute compagnie le souvenir de sa femme, Amy, et de leur fils de deux ans, Brax. Une éternité.
Quand il fermait les yeux, il voyait sa femme aussi clairement que si elle était debout devant lui. Il n’oublierait jamais son sourire lumineux. Comment un être doté d’une telle joie de vivre et d’une telle énergie pouvait-il cesser d’exister ? Malgré sa force, elle avait été terriblement vulnérable. Fauchée brutalement sur le chemin du terrain de jeux en compagnie de Brax. Ils n’avaient eu aucune chance contre ce monstre de métal conduit par un dément. Une chevelure flamboyante et des yeux de la même couleur que la mer qui entourait cette île… Son image était gravée à tout jamais dans sa mémoire. Il n’oublierait jamais Amy, victime collatérale avec Brax des activités criminelles de son père. Dion Stathakis avait non seulement conduit l’entreprise familiale au bord de la faillite, mais il avait détruit sa vie en provoquant la mort de sa femme et de son fils… Assailli par une bouffée de rage, Leonidas crispa les doigts sur son verre de whisky. Combien en avait-il bus ? Pas assez pour noyer sa souffrance, en tout cas. Surtout à cette période de l’année, où ses souvenirs étaient particulièrement douloureux. Et la foule autour de lui particulièrement euphorique. Autrefois, Amy et lui ne manquaient jamais eux non plus l’occasion de fêter le passage à une nouvelle année. À présent, chaque jour était une épreuve à endurer. Chaque année qui se terminait était une année à laquelle il avait survécu sans sa femme et son fils. Son existence même était une trahison. Combien de fois avait-il regretté de ne pas pouvoir donner sa vie pour leur rendre la leur ? Il était le fils du criminel. C’était lui, Leonidas, qui aurait dû payer pour les crimes de son père. Pas Amy et Brax.
Rongé par l’amertume, Leonidas vida son verre d’un trait. Sans qu’il ait besoin de faire le moindre signe, une hôtesse arriva aussitôt pour le remplacer par un plein, conformément à ses instructions. Être propriétaire du lieu comportait certains avantages. Il leva la tête vers la jeune femme, notant distraitement ses cheveux blonds, ses yeux noisette et sa silhouette élancée. Le genre de physique qu’il trouvait irrésistible autrefois. D’ailleurs, une lueur de désir venait de s’allumer en lui… Mais pas question d’y céder. Il reporta son attention sur son whisky, prenant plaisir à brimer son corps. Ça faisait quatre ans. Quatre ans sans Amy, quatre ans sans aucune femme. C’était un serment qu’il avait fait, et il avait bien l’intention de le respecter.


1.
Hannah n’était pas venue à Chrysa Vrachia pour perdre sa virginité. Si elle se trouvait sur cette splendide île grecque le soir de la Saint-Sylvestre, c’était parce qu’elle avait reçu un choc terrible qui l’avait poussée à fuir l’Australie, son oncle, sa tante et sa cousine. Sa cousine avec qui elle avait grandi comme une sœur… et qui couchait avec son fiancé.
Deux heures après les avoir trouvés au lit ensemble elle était à l’aéroport. Elle avait pris une place sur le premier vol en partance, qui se trouvait être à destination de Chrysa Vrachia. Ce lieu enchanteur qu’elle rêvait de visiter depuis des années. Falaises dorées, plages de sable blanc, eaux turquoise, forêts verdoyantes. Le paradis sur terre. L’endroit idéal pour dépenser l’argent économisé pour sa lune de miel et recoller les morceaux de son cœur. Il fallait croire que même les pires catastrophes pouvaient avoir du bon…
Elle n’était pas venue en Grèce pour perdre sa virginité, et pourtant son regard était irrésistiblement attiré par cet homme assis pas très loin d’elle dans ce bar d’hôtel. Plus elle le regardait, plus elle était parcourue de frissons. Du désir ? Sans doute. Mais il y avait autre chose. Une soif de vengeance ? De la colère ? Non. De la fascination pure et simple. Sans aucun rapport avec l’affront qu’elle avait subi.
Alors qu’elle jetait un nouveau coup d’œil à cet homme qui fixait son verre d’un air sinistre, Hannah fut envahie par une vive chaleur. Oui, pas de doute. C’était bien du désir. D’une intensité aussi inhabituelle que surprenante. Attendre le mariage pour faire l’amour était l’idée d’Angus, mais elle avait accepté. Elle aimait Angus, elle aimait sa façon de l’embrasser, de la serrer dans ses bras. Mais elle n’avait jamais éprouvé pour lui l’attirance irrésistible que lui inspirait cet homme. Il fallait reconnaître que l’idée de coucher avec un inconnu était séduisante. Ce serait sans doute la réaction la plus saine à la trahison d’Angus. L’image de son fiancé et de sa cousine nus entre les draps s’imposa à Hannah, et elle eut soudain du mal à respirer. C’était trop récent. La blessure était encore béante. Par ailleurs, cet homme semblait avoir envie qu’on le laisse tranquille. Une serveuse blonde venait de lui dire quelques mots, et il avait répliqué sans même lui jeter un coup d’œil. Il fixait le ciel d’encre qui s’illuminerait bientôt avec le feu d’artifice marquant le passage à une nouvelle année.
Minuit approchait. Hannah but une gorgée de champagne. Il ne lui était jamais arrivé d’aborder un homme. Elle ne saurait pas du tout quoi dire. De toute façon, c’était une idée stupide. À vingt-trois ans elle n’avait aucune expérience du sexe. Elle réprima un soupir. À défaut de commettre une folie et d’avoir une aventure avec un inconnu, elle pouvait s’autoriser un léger écart de conduite et s’enivrer un peu. Elle chercha un serveur du regard. N’en trouvant pas, elle se leva dans l’intention de commander directement au bar. Alors qu’elle se tournait au moment de quitter sa table, elle se heurta à quelque chose de dur et faillit perdre l’équilibre. Une main se referma sur son bras pour la retenir, et elle leva les yeux. Son regard rencontra celui de l’homme qui la fascinait depuis une heure.
— C’est vous…, lâcha-t-elle étourdiment.
Il resta impassible.
— Vous vous êtes fait mal ?
— Non, ça va.
Avec une audace qu’elle ne se connaissait pas, elle s’entendit ajouter :
— Mais je me dois de vous offrir un verre. Pour vous avoir bousculé.
À son grand dépit, le visage de l’inconnu s’assombrit. Il allait dire non… Il la regarda un long moment en silence, et elle reprit espoir.
— Ce n’est pas nécessaire, finit-il par répondre.
Mais il resta immobile, les yeux toujours fixés sur elle. C’était bon signe… non ? Elle cala une mèche cuivrée derrière son oreille en disant :
— Je suis désolée, je ne regardais pas où j’allais.
— Moi non plus… Ce serait plutôt à moi de vous offrir un verre.
Elle fut assaillie par une bouffée d’euphorie.
— Si j’offrais la première tournée et vous la deuxième ?
C’était la première fois de sa vie qu’elle se montrait aussi effrontée, mais depuis qu’elle avait surpris Angus au lit avec Michelle il lui en fallait beaucoup pour se sentir embarrassée.
Il plissa le front, puis il hocha imperceptiblement la tête.
— Marché conclu, mademoiselle…
— Hannah.
— Hannah, répéta-t-il avec un accent chantant qui fit courir un frisson délicieux le long de sa colonne vertébrale.
— Et vous êtes…  ?
— Leonidas, répondit-il, l’air surpris.
Un nouveau frisson la parcourut. Juste le genre de prénom qu’elle imaginait. Exotique et sexy. Il lui allait comme un gant…
— Vous avez une table ? demanda-t-elle en jetant un coup d’œil vers celle où il était assis quelques minutes plus tôt.
Un couple avait pris sa place. Et la sienne n’était plus libre non plus, constata-t-elle en se retournant.
— Je retournais dans ma chambre, dit-il.
Elle fut envahie par une vive chaleur.
— Vraiment ?
— De la terrasse on voit les lumières d’Athènes. Nous pourrions peut-être y boire ce verre ?
L’invitait-il seulement à admirer la vue ou avait-il autre chose en tête ? Il suffisait de le suivre pour le découvrir… Non, c’était stupide. Complètement stupide. Ça ne lui ressemblait pas du tout. Mais ce soir ce n’était pas la raison qui lui dictait sa conduite. Son cœur et son amour-propre avaient été cruellement blessés. Elle avait besoin de se sentir désirable. Elle avait envie de découvrir le sexe. De chasser Angus de son esprit une fois pour toutes. Et cet homme à l’air mystérieux était celui qu’il lui fallait. Pour une nuit seulement.
Le bar était bondé. Quelqu’un qui passait derrière elle la bouscula, si bien qu’elle se retrouva de nouveau contre Leonidas. Il la retint encore, mais cette fois sa main se glissa dans son dos et y resta. Elle leva les yeux vers lui et vit les doutes qui l’assaillaient se refléter dans son regard.
— J’ai envie que vous montiez avec moi.
La surprise était aussi perceptible dans la voix de Leonidas que sur son visage. Comme si cette envie était pour lui une révélation. Elle fut submergée par une vague de désir qui balaya tous ses doutes. Elle aussi en avait envie…
— Je sors d’une relation, s’entendit-elle déclarer. En fait, j’étais fiancée jusqu’à très récemment. Je ne cherche rien. Je veux dire, rien de plus que…
Elle se mordit la lèvre, maudissant sa maladresse.
— Les relations ce n’est pas mon truc, lâcha-t-il avec une franchise bienvenue. Et les aventures d’une nuit non plus, en général.
« En général. » Elle sentit sa main remonter légèrement dans son dos et fut de nouveau parcourue de frissons.
— Moi non plus.
— Une parenthèse hors du temps, murmura-t-il en l’entraînant vers les portes vitrées qui donnaient sur le hall de l’hôtel. Rien de plus.
C’était de la folie ! À chaque pas, Hannah était tiraillée entre la raison qui lui intimait de faire marche arrière et l’excitation qui la poussait à avancer.
L’hôtel, considéré comme un des plus luxueux du monde, était à la hauteur de sa réputation. Entre le sol de marbre blanc, les colonnes dorées, l’énorme lustre de cristal suspendu au plafond vertigineux et le piano à queue sur lequel jouait un pianiste renommé, le hall offrait un décor digne d’un palace six étoiles. Alors qu’ils arrivaient devant les ascenseurs, un groom inclina la tête avec déférence.
— Bonsoir, monsieur, murmura-t-il en pressant le bouton d’appel d’une main gantée. Madame.
Quelque secondes plus tard l’ascenseur arriva, et Leonidas s’effaça pour la laisser passer. Elle entra dans la cabine, les jambes tremblantes. Était-elle vraiment en train de monter dans la chambre d’un inconnu ? Elle ferma les yeux et revit Angus au lit avec Michelle. Ses doutes s’évanouirent aussitôt. De toute façon elle était trop attirée par cet homme pour reculer. Mais il fallait reconnaître que la colère était un bon stimulant.
— Vous n’êtes plus fiancée ?
Au même instant l’ascenseur démarra, mais ce ne fut pas pour cette raison qu’elle sentit son estomac faire un petit bond.
— Non. Je l’ai quitté – et tout le monde avec lui. Je l’ai laissé loin derrière moi.
— Vous êtes en colère.
— Non.
Si. Et en même temps, non. Elle était… blessée. Perturbée. Déstabilisée. Et, si elle était en colère, c’était surtout contre elle-même. Pour avoir cru à la sincérité d’Angus.
Les portes de l’ascenseur s’ouvrirent directement sur un vaste salon. La suite penthouse, sans doute…
Elle promena autour d’elle un regard ébloui. Quel endroit incroyable ! Aussi somptueux que le hall. Sol et murs crème, meubles scandinaves en bois massif, baies vitrées, miroirs. Une seule touche colorée, et quelle touche ! Un Picasso… Il y avait aussi des plantes, de grands figuiers lyres qui ajoutaient au raffinement du décor. Les baies vitrées ouvraient sur une terrasse d’où on apercevait Athènes, dont les lumières scintillaient au loin.

TITRE ORIGINAL : THE GREEK’S BILLION-DOLLAR BABY
Traduction française : ELISABETH MARZIN
© 2019, Clare Connelly.
© 2020, HarperCollins France pour la traduction française.
Ce livre est publié avec l’autorisation de HARLEQUIN BOOKS S.A.
Le visuel de couverture est reproduit avec l’autorisation de :
HARLEQUIN BOOKS S.A.
Tous droits réservés.
ISBN 978-2-2804-4550-4

HARPERCOLLINS FRANCE
83-85, boulevard Vincent-Auriol, 75646 PARIS CEDEX 13
Service Lectrices — Tél. : 01 45 82 47 47
www.harlequin.fr
Ce livre est publié avec l’autorisation de HARLEQUIN BOOKS S.A.
Tous droits réservés, y compris le droit de reproduction de tout ou partie de l’ouvrage, sous quelque forme que ce soit.
Cette œuvre est une œuvre de fiction. Les noms propres, les personnages, les lieux, les intrigues, sont soit le fruit de l’imagination de l’auteur, soit utilisés dans le cadre d’une œuvre de fiction. Toute ressemblance avec des personnes réelles, vivantes ou décédées, des entreprises, des événements ou des lieux, serait une pure coïncidence.
OPS/cover/4cover.jpg
@ AZUR

GLAMOUR. INTENSE. IRRESISTIBLE

CLARE CONNELLY
Cette nuit avec un inconnu

Falaises dorées, plages de sable blanc, mer turquoise :
Chrysa Vrachia est un lieu enchanteur. Le cadre parfait pour
que Hannah oublie I'échec de ses fiangailles... dans les
bras d'un inconnu ? Si I'idée lui semble folle, elle n’en est
pas moins tentante, depuis qu’elle a croisé le regard de
Leonidas Stathakis. Alors bientdt, Hannah céde a la séduc-
tion de cet homme mystérieux, qui ne lui promet rien de
plus qu‘une nuit de plaisir. Une nuit hors du temps, mais
qui pourrait bien avoir des conséquences inattendues. ..
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